
NAPOLÉON BONAPARTE : LE CONSULAT ET LE PREMIER 

EMPIRE (1799-1815) 

 

LES DÉBUTS DE SA CARRIÈRE MILITAIRE ET POLITIQUE 

Le 15 août 1769, Napoléon Bonaparte naît à Ajaccio, en Corse qui dépendait jusqu’en 1768 

de la république de Gênes (Italie), avant de passer aux mains des Français 

1795, à Paris, Napoléon participe à l’écrasement d’une insurrection royaliste, ensuite promu 

général de division 

1793-1797, la Première coalition réunit les royaumes du Royaume-Uni, d’Espagne, de Prusse,  

de Portugal et l’Autriche 

1796 Napoléon commandant en chef de l’armée d’Italie pour soutenir les révolutionnaires 

italiens que l’Autriche réprime : une série de victoires, les Autrichiens doivent signer la paix 

de Campoformio le 17 octobre 1797. Le général Bonaparte se révèle être un grand stratège et 

se crée image d’homme providentiel et invincible 

1798 à 1799, la Deuxième coalition réunit le Royaume-Uni, la Russie, l’Autriche, la Turquie, 

etc. – l’expédition en Égypte : la flotte française battue par l’amiral anglais + défaites 

terrestres, Napoléon décide de rentrer en France  

L’expédition militaire est en même temps une campagne scientifique : Napoléon s’est 

fait accompagner de 160 savants et artistes, géologues, botanistes, chimistes, médecins, 

dessinateurs, peintres, etc.  

 

LE CONSULAT (1799-1804) 

le 18 Brumaire An VIII (9 novembre 1799), un coup d’État. 

Napoléon nommé le Premier Consul (parmi trois consules), le Premier Consul Bonaparte 

s’accapare les pouvoirs des deux autres consuls. Il finit par faire voter par le Sénat le Consulat 

à vie en 1802 

 

paix et modernisation : création de la Banque de France, rédaction du Code civil, création de 

la Légion d’honneur 

signature du Concordat, c’est-à-dire un traité entre le Vatican et la France, le 15 juillet 1801 – 

réconciliation avec l’Église catholique 

LE PREMIER EMPIRE (1804-1815) 

En 1804, le Premier Consul devient Empereur sous le nom de Napoléon Ier ce qui est confirmé 

par un plébiscite (référendum – tradition bonapartiste jusqu’à Charles de Gaulle)  

 



LE GRAND EMPIRE (1805-1812) 

la Troisième coalition (1805) – contre l’Autriche (et la Russie) 

la Grande Armée conduite par Napoléon remporte une série de victoires : Napoléon écrase les 

troupes russes et autrichiennes à Austerlitz, le 2 décembre 1805. Les Autrichiens sont obligés 

de signer la paix de Presbourg, le 26 décembre 

mais la défaite navale de Trafalgar en 1805, au sud de l’Espagne, la France perd les restes de 

ses possessions d’outre-mer 

la Quatrième coalition (1806-1807) – contre la Prusse et la Russie 

Confédération du Rhin imposée par Napoléon supplée au Saint-Empire romain germanique, 

l’empereur François de Habsbourg devient empereur d’Autriche 

les Prussiens et les Russes vaincus  

1806 Napoléon instaure un blocus continental obligeant tous les ports de l’Empire et ceux des 

pays alliés à se fermer aux bateaux anglais 

la campagne d’Espagne (1808-1813) 

Napoléon décide de placer son frère Joseph à la tête du royaume d’Espagne (comme il le fait 

souvent dans d’autres pays – États italiens, Suisse, Suède). Le nouveau roi est mal accueilli, la 

population se soulève, soutenue dans sa résistance par l’Angleterre 

Cette guerre d’indépendance affaiblit durablement l’armée napoléonienne jusqu’à la fin de 

l’Empire. Les Français chassés en 1813 

la Cinquième coalition (1809) 

défaite écrasante des troupes autrichiennes, Napoléon qui épouse l’archiduchesse Marie-

Louise de Habsbourg-Lorraine, la fille de l’empereur autrichien François 1er et la petite-nièce 

de la reine Marie-Antoinette. Elle donne naissance à un fils, Napoléon II 

 

LA CHUTE DE L’EMPIRE (1812-1815) 

1812 – le désastre russe (la Sixième coalition jusqu’en 1814) 

Napoléon envahit la Russie en juin 1812, les Français entrent dans la ville de Moscou qui était 

pourtant brûlée par les Russes eux-mêmes qui ne veulent pas la voir tomber aux mains des 

Français. 

Face à l’avancée de l’hiver, Napoléon engage la retraite de ses troupes. Seuls 20 000 soldats 

rentrent en France (480 000 au début de la campagne) 

 

1813 bataille des nations à Leipzig 

Napoléon battu lors de la bataille de Leipzig (16-19 octobre), appelée « bataille des 

nations » en raison du nombre de nationalités impliquées : les Français avec ses alliés 

polonais et napolitains face aux Russes, Autrichiens, Prussiens, Saxons et aux Suédois 

(l’ancien général de Napoléon Bernadotte) ; près de 500 000 hommes  

 



1814 

les Alliés entrent dans Paris et Napoléon se résigne à abdiquer, Louis XVIII devient roi de 

France 

1814 à 1815, les pays européens sont réunis en Congrès à Vienne, afin de réorganiser les 

frontières de l’Europe et définir de nouvelles règles diplomatiques après 22 années de guerre. 

La France retrouve ses frontières d’avant les guerres révolutionnaires 

1815 

Les négociations de Vienne interrompues par suite du retour de Napoléon qui fuit de l’île 

d’Elbe pour débarquer en France - la Septième coalition 

Napoléon envahit très vite la Belgique - défaite des Français le 18 juin à Waterloo par les 

armées anglo-prussiennes 

Napoléon est exilé sur l’île de Sainte-Hélène, il se meurt en 1821 

 

 

 

 

 


